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Une page après le Belge Mouléfix dans Astérix légionnaire, le pirate Barbe-Rouge peut aussi 

se targuer d’un bon mot. Son « Je suis médusé », prononcé tandis qu’il assiste, assis sur un 

radeau inspiré de celui de Théodore Géricault (1819), au naufrage de son navire coulé par 

Astérix et Obélix, est en effet entré de longue date dans les annales du neuvième art. Si le 

personnage d’Astérix est devenu culte, sinon mythique, ce n’est pas seulement en raison de 

son image d’antihéros franchouillard. C’est aussi et surtout grâce à la maîtrise du texte propre 

au scénariste René Goscinny, plume entre autres de Lucky Luke, d’Iznogoud, des 

Dingodossiers, d’Oumpah-Pah, de Jehan Pistolet ou encore du Petit Nicolas, qui a multiplié 

les collaborations, associant son art du verbe au crayon de maints dessinateurs. Polyglotte 

(outre le français, il parlait couramment l’anglais et l’espagnol), il disposait d’une 

connaissance à la fois des langues et des codes de communication, pour avoir notamment 

longtemps travaillé dans la publicité. Il va s’agir ici d’analyser le substrat référentiel propre 

aux jeux de mots dans l’œuvre de René Goscinny. Pour ce faire, il sera procédé à une analyse 

de jeux de mots choisis, tirés du corpus précédemment cité, avec une préférence pour les 

œuvres issues de sa collaboration avec les dessinateurs Albert Uderzo et Morris. Seront 

définies les structures culturelles et linguistiques auxquelles elles font appel et dans quelle 

mesure ces dernières permettent d’occasionner le rire.  
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